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Quelques notions d'embryologie

par E. Dccosterd

I- ovule, comme toute cellule, est constitué par
le

e "lasse de protoplasma ou cytoplasme dans
'"ailles duquel se trouve une substance pres-

'Ue liquide appelée cytolymphe. Le protoplasma
formé, en grande partie, par une substance

"'"inoïde qui contient du carbone, de l'oxv-
® ne> de l'azote, du soufre, du phosphore, du fer,

Potassium, du sodium et du magnésium.

Pr°i°plasma possède toutes les propriétés
5

lorganisme, il se nourrit, il absorbe de l'oxv-
nei il est doué de mobilité, il est sensible et

s se reproduit.
o embryologie comprend 1 'embryo gé-

Se> c est à dire la division de l'œuf en feuillets
|Vni'na'ifs dont dépendront la conformation exet

pUre c'u eorps de l'embryon et de ses annexes
0 r g a n o g é n è s e ou le développement des

rganes.

Pelé
ll1em')rane d'enveloppe de l'ovule est ap-

v.
ee membrane vitelline, le protoplasma ou

p. e'lus est divisé en deux parties: le prolong
St'lla Proprement dit dont les mailles contien-

dp deutoplasma, réserve alimentaire
'née à nourrir l'embryon. L'ovule renferme

I. gros noyau appelé vésicule g e r m i n a -

fip
6 COnsfit"ée par une membrane nucléri' e,des

j "lents anastomosés en réseau ou en anses,
do

SllC nucléaire et des amas de chromatine qui
\y'"le,it naissance aux taches germinatives de

fro • ^e noyau représente le nucléole qui se

1„,
Ve habituellement dans le noyau des eel-

Pro]11 l110nie"' ('c la fécondation l'ovule émet un
Poi ?ngenie"f ou cône d'attraction, c'esl en ce
[

1 (I"e le spermatozoïde pénètre dans l'ovule.

Ci fCndé se rétracte, s'entoure d'une niem-
lêteG frolecfrice, dite membrane vitelline. La
Pro spermatozoïde se gonfle, constitue le
(""cléeus mâle, tandis que le noyau de l'œuf
i"â|

e 'e Pronucléus femelle. Le pronucléus
f"si 'e Pronucléus femelle se rapprochent,
"ov nnenl Par leur union forment le premieria" de segmentation ou noyau vitcllin.

aySe9rnentalion ou cciriocinêse. — On entend
tell

a 'a division du noyau vitellin et de son vi-
toJ/n 2, -1, 8, 16, 32 cellules appelées

blasseres.

'a a? Sisrche de la segmentation diffère suivant
'e"li atld'é et la répartition du deutoplasme con-
Pas dans ''œuf- Ce deutoplasme ne se divise
Pierit0u se divise incomplètement et plus lente-
Pâcé ?U,e 'e Protoplasma, ce qui, pour l'élude, a

s"é la division des œufs en trois classes:

1) les œufs alécytes ou holobl
astiques, dont le type est l'œuf de l'amphioxus;

2) les œufs myolécites dont le type est
l'œuf de grenouille;

3 les œufs m é roblastiques comme l'œuf
de poule.

L'œuf de l'amphioxus, le plus simple, est
considéré comme le type de la segmentation totale
et égale. Après la fécondation un sillon
transversal divise l'œuf en deux parties égales qui
se divisent à leur tour, pour aboutir finalement
à la formation d'un corps ayant l'aspect d'une
mûre, c'est le premier stade dit de la morula.
Une cavité, appelée cavité de segmentation se
forme au centre de celle masse, les cellules ou
blastomères vont se ranger en une seule couche,
tout autour de la cavité, sous la membrane
vitelline ; c'est là le deuxième stade dit de la b 1 a s -
t u 1 a.

Les cellules de l'hémisphère inférieur sont
légèrement plus volumineuses el opaques, elles
renferment du deutoplasme. Puis, cet
hémisphère s'invagine en doigt de gant dans la
cavité pour s'appliquer contre la face profonde
de l'hémisphère supérieur. La cavité de segmentation

a disparu. Ainsi se trouve constitué la
gast ru la, cpii, en allant de dehors en dedans
présente :

1) une première couche de cellules l'cc-
t o d e r m e

2) une cavité de segmentation,
3) une deuxième couche cellulaire

['entoderm e ou endoderme,
t) une deuxième cavité ouverte l'a r c h e n -

léron qui communique avec l'extérieur par un
orifice qui va en se rétrécissant el porte le nom
de b 1 a s t o p h o r e.

A un certain moment la gastrula s'épaissit
aux dépens du feuillet eetodermique pour former
la tête de l'embryon, puis la cavité de segmentation

diminue par accolement des feuillets
interne et externe. En 1111 point de cet accolement
une perte de substance se produit qui constitue
la bouche de l'amphioxus, l'anus étant représenté

par la communication avec l'extérieur.
Dans les œufs méroblastiques, dont le type

est l'œuf de poule, on trouve une volumineuse
masse de deutoplasme. Le jaune de l'œuf
présente, en un point, une tache blanchâtre
appelée cicatricule, aux dépens de laquelle se fait
la segmentation en commençant par la partie
superficielle. La partie profonde en contact avec
le vitellus ou jaune se segmente à son tour ainsi

13



que le vilellus. La partie profonde forme
l'endoderme et la partie superficielle l'ecloderme,
entre les deux on trouve une cavité de segmentation.

L'écartement des cellules profondes forme
la chambre germinalive.

Les cellules de l'ecloderme el de l'endoderme
se multiplient el recouvrent peu à peu le vi-
tellus. Ces deux feuillets vont à la rencontre
l'un de l'autre, ils laissent libre une petite portion

qui deviendra l'ombilic.
Le développement de l'œuf des m a m m i -

fères tient de ces deux modes de division, il
est pauvre en deutoplasme, sa segmentation est
totale et inégale. Il arrive dans l'utérus sous la
forme d'une morula constituée par une sphère
pleine dont les cellules centrales portent le nom
de blastomères tandis qu'on appelle trophoblasle
la couche enveloppante des cellules externes.

La cellule primitive se divise en deux cellules
inégales dont la plus grande en se subdivisant
constituera un feuillet appelé endoderme et la
plus pelite donnera de la même façon
l'ecloderme. La division est plus rapide au niveau
de ce dernier qui va entourer presque complètement

le vitellus, sauf à la partie inférieure qui
est occupée par les cellules de l'endoderme. L'espace

vide silué au centre constitue la cavité
de segmentation. Le volume de l'œuf augmente
avec la quantité de liquide; les cellules endoder-
111 iqlies se lassent en une masse appelée gastrodisque

qui double intérieurement la couche
cellulaire ectodermique constituant ainsi une g a s -
I r u 1 a. La région de l'ecloderme en rapport
avec le gastro-disque porte le nom de h I a s I o -

pli ore ; à ce moment l'œuf est donc constitué
par deux feuillets: l'ecloderme el l'entoderme.

Au troisième stade un troisième feuillet
apparaît au niveau du blastophore; en ce point
l'entoderme pousse sur la ligne médiane un
prolongement externe, c'est le premier rudiment du
canal dorsal dont la paroi dorsale formera la
c o r d e d o r s a I e ou il o t o c o r d e sur les
côtes duquel deux bourgeons latéraux vont s'insinuer

comme une doublure entre les feuillets
externe et interne, c'est l'ébauche du feuillet moyen
ou mésoderme. Rapidement les cellules de
ce dernier feuillet se multiplient en se glissant
entre l'ecloderme el l'endoderme, les deux
bourgeons grandissent, vont à la rencontre l'un de
l'autre et se soudent.

Rapidement les cellules de ce dernier feuillet
se multiplient en se glissant entre l'ecloderme
et l'endoderme. Ces deux bourgeons grandissent,
vont à la rencontre l'un de l'autre et se soudent.
Puis, ce même mésoderme se dédouble, son feuillet

externe va s'accoler à la partie profonde de
l'ecloderme pour former la s o m a l o p 1 e u r e,
son feuillet interne s'accole à la périphérie de
l'endoderme pour former la s p I a il c h n o -

p I e u r e. On appelle c o e I o m e ou cavité pleu-

ro-péritonéale l'espace situé entre la somato-
pleure et la splanchnopleure.

Au point de départ des deux prolongements
mésodermique, au-dessus de la cavité pleur0'
périlonéale se trouve une région appelée pl°*
(pie ou t a e h e c m b r y o n n a i r e, à la parti®
médiane de laquelle se dessinera un sillon appe'e
I i g n e [i r m i 1 i v e. Ce sillon va s'épaissir à soij
extrémité antérieure en un renflement appe'e
noeud de II eus en. C'est au niveau de ce deÇ
nier que se forment les divers éléments const'*
lutifs du prolongement c é p h a I i q 11 e'

point de départ du développement de l'être futur
Arrivé à ce stade, l'œuf présente, en allant de

dehors en dedans:
1 la membrane vitelline,
2) l'ecloderme (somatopleure),
.'i le feuillet externe du mésoderme (soma'0'

pleure
4) le feuillet interne du mésoderme (spland1*

nopleure
f» l'endoderme (splonchnopleure).
Les espaces libres qui séparent ces diffère*1 Js

feuillets vont être comblés par des cellules "
remplissage qui seront l'origine des substaiicc'
conjonctives de l'organisme et constitueront ct>eZ

l'embryon le m é s e n c h y m e.

D'après Delmas Embryologie (Les petits p1'0'

eis. Librairie Maloine. Paris), voici quelle est1'
destinée des trois feuillets primordiaux.

1. - L'ecloderme donnera le tégument extci'"c
et ses dérivés; le système nerveux.

IL - L'entoderme donnera: le tractus diges'1
el ses glandes annexes.

III. - Le mésoderme donnera: les muscles et

squelette; l'appareil m inaire; les grandes cav1^

tés séreuses (péricarde, plèvre, péritoine) P'_
le méscnchyme tous les tissus de substance co1'^

jonelive et probablement le système vasculaire
le sang.

La tache embryonnaire va subir une sèrie

d'incurvations qui auront pour but son iso'^
ment des autres parties de la vésicule et P

conséquence l'individualisation de l'embry0
l£S

Ainsi s'esquisseront d'une façon grossière
premiers linéaments de la forme de l'embry
derrière laquelle il sera possible de deviner
forme du corps du fœtus et de l'organisme 0

finitivement constitué. L'œuf se divise dès 1°

en portion embryonnaire et en portion ext

embryonnaire.
En même temps que l'embryon se dévelopP '

on assiste à une série de transformations
lai res dont le but est de fournir à l'embryon

oV1'
(11'5

di*
organes de protection et de nutrition. Ces ^verses formations constitueront les annexes ^
fœtus; ce sont les membranes, le cordon r
placenta.
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Organogènèse e( lormatioii des régions
(d'après Delmas.)

S Q U E L E T T I-: : Il est dès les premiers
Mes, représenté chez l'embryon par une lige

1 eme qui dérive de la paroi dorsale du canal
°rdal appelé la corde dorsale. Elle s'étend,

lrÇ l'ectoderme et l'entoderme, du canal neu-
"'erique en arrière à l'extrémité antérieure de

embryon. Elle sert de tige de soutien aux élé-
e"ts qui vont constituer le squelette définitif.
r chacun de ses côtés se trouvent disposées

ma
Pa'res symétrique les protovertèbres ou soles

dérivées de la portion du mésodernie ap-" lee épimère. Elles représentent la première
Mifestation de la métamérisation, c'est à dire

•a division de la corde dorsale et des tissus
'formants en segments ou métamères.

yes somiles sont constituées par une masse
héliale pleine qu'une fente sépare ensuite en

ax feuillets externe ou pariétal, interne ou
P'anchnique.

est à partir de ce somite que par transfor-
br I

nS success'ves va naître la colonne verté-

lirl •' Paro' '"'erne, par prolifération celui

^'rC 'n'ense donnera une coulée mésenchy-
teuse qui s'insinuera tout autour du tube ner-

^
x de la colonne dorsale, ('.elle coulée formera

q
serie de blocs dénommés sclérotomes. Cha-

c
Sclérotome sera divisé par une fente qui

"'"unique avec la cavité centrale du somite,
"cuiie des deux moitiés, craniale el caudale du
r°tonie s'unit à la moitié du sclérotome sus

lui S0Us"jacenl pour donner le seléromère, qui,
a"ssi esl métamérique.

I.es scléromères simélriques s'unissent entre
eux autour de la corde et du lube neural donnant
l'ébauche membraneuse définitive de la colonne
vertébrale. Celle cbauch engaîne la corde dorsale

el envoie des coulées à distances: l'une
postérieure entoure le tube neural, l'autre se glisse
dans la somatopleure pour entourer la cavité
viscérale. La portion péricordiale donnera les

corps vertébraux. L'arc neural formera les
éléments des vertèbres qui délimitent le canal rachi-
dien sur les côtés et en arrière (pédicules, lames,
apophyses épineuses). Le prolongement ventral,
intra-somatopleurique, ou arc pleural donnera
les côles thoraciques el leurs représentants dans
les autres étages du rachis.

Dès le deuxième mois, ce squelette membran-
neux se transforme en squelette cartilagineux.
Ce cartilage ne constitue pas une coulée
continue, mais des segments indépendants, élagés
d'avant en arrière, et séparés par des bandre
de mésenehyme. Ainsi se forment, par des noyaux

primitivement pairs, les corps vertébraux
cartigalineux ; les arcs neuro-cartilagineux et les
côtes cartilagineuses.

Le squelette osseux résultera de l'ossification
de ces moules cartilagineux grâce à des

points osseux primitifs el complémentaire. La
connaissance de leur date d'apparition, précise
pour chacun d'eux, peut servir en médecine
légale. C'est du squelette membraneux que dérivent
tes disques intervertébraux au milieu desquels
le noyau gélatineux représenterait un vestige de
la corde dorsale.

(A suivre.)

Un nouveau médicament intéressant les masseurs

pr0jePu.'s quelque temps, la presse el les milieux
ipgçj.

s'0nnels parlent beaucoup d'un nouveau
'les 1C,arnent à base minérale, qui aurait donné
le tr.rcsu"a.ts extraordinairement favorables dans
UoJ^ment des suites d'accidents. Le fabricant
Substaa 'lonné des renseignements dont voici la

tio^N A — ainsi se nomme le produit en ques-
lerre TT r"u"it les propriétés naturelles de la

tr°ncuse ol"'''na're c' celles de certaines
se "ermales sulfureuses; en effet, le gisement
le ,j0

Uxe non loin de Baden. C'est pourquoi
vaS(e'lla'"e d'application est extraordinairement
ii'jq,' •' semble que le nouveau médicament
"ativ "Ile pas simplement les propriétés cu-
qU;)biS' "la's les multiplie. L'action est rem.tr-
d^ent efficace, notamment lors d'acci-
lliifg ^raves ; AION A permel de prévenir l'cn-

' Par ses propriétés antiphlogistiques ; il at¬

ténue la douleur ou même la suprime entièrement.

Il agit avec une rapidité étonnante. A la
vérité,le traitement désaffections rhumatismales
chroniques el des inflammations d'organes in-
lernes par l'application de maillots, la suppression

des troubles stomacaux et intestinaux et des
maladies qui en sont la conséquence par l'ingestion

d'AlON A ne sont peut-être pas, pratiquement

parlant, d'une importance primordiale
dans le domaine qui vous est propre; et cependant,

là encore, AION A a donné d'exellenls
résultats.

L'on n'est pas encore parfaitement au clair
sur la nature du pouvoir thérapeutique d'
AION A; par ailleurs, nul ne sait non plus à
quoi sonl attribuables les vertus curatives de
sources thermales comme celle de Baden, par
exemple. AION A contient diverses substances
reconstituantes d'une hauleimporlance : calcium,
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